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 DIMANCHE DE PAQUES – ANNEE B 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (24,35-48) 
 

En ce temps-là, les disciples qui rentraient d’Emmaüs racontaient aux onze Apôtres et à leurs 

compagnons ce qui s’était passé sur la route, et comment le Seigneur s’était fait reconnaître par 

eux à la fraction du pain. Comme ils en parlaient encore, lui-même fut présent au milieu d’eux, et 

leur dit : « La paix soit avec vous ! » Saisis de frayeur et de crainte, ils croyaient voir un esprit. 

Jésus leur dit : « Pourquoi êtes-vous bouleversés ? Et pourquoi ces pensées qui surgissent dans 

votre cœur ? Voyez mes mains et mes pieds : c’est bien moi ! Touchez-moi, regardez : un esprit n’a 

pas de chair ni d’os comme vous constatez que j’en ai. » Après cette parole, il leur montra ses 

mains et ses pieds. Dans leur joie, ils n’osaient pas encore y croire, et restaient saisis 

d’étonnement. Jésus leur dit :« Avez-vous ici quelque chose à manger ? » Ils lui présentèrent une 

part de poisson grillé qu’il prit et mangea devant eux. Puis il leur déclara : « Voici les paroles que 

je vous ai dites quand j’étais encore avec vous : “Il faut que s’accomplisse tout ce qui a été écrit à 

mon sujet dans la loi de Moïse, les Prophètes et les Psaumes.” » Alors il ouvrit leur intelligence à 

la compréhension des Écritures. Il leur dit : « Ainsi est-il écrit que le Christ souffrirait, qu’il 

ressusciterait d’entre les morts le troisième jour, et que la conversion serait proclamée en son nom, 

pour le pardon des péchés, à toutes les nations, en commençant par Jérusalem. À vous d’en être les 

témoins. » 

 
Le soir même du jour de la résurrection, au moment où les deux disciples de retour d’Emmaüs 

racontent aux autres leur expérience extraordinaire de rencontre avec le Ressuscité, Jésus apparait 

de nouveaux aux disciples, mais eux, saisis de frayeur et de crainte, ne le reconnaissent pas, croyant 

voir un esprit. 

Il peut nous apparaître étrange que les disciples, qui avaient vécu avec Jésus et qui connaissaient 

son visage et savait distinguer le ton de sa voix, n’ont pas réussi tout de suite à comprendre qui était 

celui qui était devant eux, même après voir écouté le récit de ceux qui avait marché avec le Maître 

Ressuscité et l’avait reconnu à la fraction du pain. 

La difficulté vécue de la part des disciples pour reconnaitre le Seigneur – commune à de nombreux 

récits des apparitions du Ressuscité – est cependant précieuse pour nous, parce qu’elle est signe de 

la relation nouvelle que les chrétiens de tous les temps sont appelés à vivre et à retrouver. Nous 

sommes, nous aussi, appelés à reprendre le chemin pascal des disciples, pour que hier comme 

aujourd’hui le Ressuscité continue à nous surprendre par sa présence vive et efficace. Jésus se fait 

trouver dans la Parole lu, comprise et médité avec fidélité et disponibilité. Il vient au milieu de 

nous, quand nous célébrons ensemble l’Eucharistie. Il se montre présent dans les souffrances, dans 

les fragilités et dans les pauvretés des « croix » du monde, dans toutes les personnes qui vivent 

blessées dans leur corps ou dans leur cœur, dans la solitude, dans l’injustice ou dans l’abandon. Il 

continue de nous accompagner avec le don du pardon et de la conversion, quand il nous soutient 

avec l’exemple de tant d’hommes et de femmes qui, encore aujourd’hui, offrent leur propre vie dans 

la famille ou pour les frères. 

Les disciples, recueillis dans le Cénacle, ont été témoins de cette nouvelle rencontre avec le 

Ressuscité et avec leur vie, ils ont annoncé la bonne nouvelle au monde. Puis, au fur et à mesure de 

l’histoire, se sont succédé des générations de témoins, des hommes et des femmes, des saints et des 

simples personnes, ont vécu une vie de foi quotidienne et sincère. Aujourd’hui nous sommes 

appelés à être témoins pour nos contemporains, pour les générations futures, comme des personnes 

en marche, qui cultivent une recherche humble, accompagnés par l’exemple de tant d’autres frères 

et sœurs, qui dans le monde se confient à la consolation et à la paix donné du Seigneur et l’offrent 

aux autres avec leur propre vie.    Sœur  Silvia M. - Disciples de l’Evangile 


